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Le Procès de Budapest n’est que la ... niènje réédition 
des trop fameux procès de Moscou, Prague et autres lieux 
.. .Même attitude passive des ipculpés, mèipe aipphase de 
l’accusation, n?ême peur de se compromettre de la part 
de la défense.

Qui veut trop prouver ne prouve rien, dit un proverbe 
de chez pous... Cette maxiipe p’est sans doute pas connue 
au-delà du rideau de fer, car autrement nous n’assiste­
rions pas à ce déballage de crirpes inimaginables « spon­
tanément avoués » par les accusés... ou alors...

...©u alors il faudrait admettre qu’un certain nombre 
de dirigeants « marxistes » seraient des « homipes à tout 
faire » dont on se sert peur arriver au but et dont on se 
débarrasse sitôt ce but atteint... ©r, cela nous ne pouvons 
l’admettre et pous serions plutôt teptés de croire qu’il s’a­
git d’hoipnjes sipcères qui avaient foi ep leur idéal et, s’é- 
tapt trompés, refusent d’aller plus loin et succombent sous 
la palme des ipartyrs.

pest

teurs de ces « proces.purges » qui

C’esl un llambeau nui s’allume dans
Il est une nouvelle sur laquelle 

l’attention de l’opinion française 
n’a peut-être pas été assez attirée : 
c’est le vote émis par le peuple 
suisse en faveur du « retour à la 
démocratie directe », c’est-à-dire 
l’annulation de l’état d’exception, 
en matière gouvernementale, dû 
au temps de guerre.

A l’heure, où dans les démocra­
ties occidentales— sous prétexte 
de combattre le totalitarisme mos- 
çoutaire — on maintient en vi­
gueur une foule de règlements du 
temps de guerre, qui sont autant 
d’entraves à la liberté des citoyens, 
le vote souverain des électeurs hel­
vétiques est un flambeau qui s’al­
lume dans l’obscurantisme où est
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LA PRODUCTION
est encore inférieure à la demande 

En souscrivant aux bons d’électricité, 
vous participez au développement de 
l’équipement du pays.

L’augmentation de la production qui 
en résultera majorera l’intérêt de votre 
bon.

De plus, vos coupons bénéficieront 
d’une bonification de 10 oio si vous les 
remettez en paiement de vos quittances 
de gaz et d’électricité à l’encaisseur qui 
passera à votre domicile.

Pas de frais de déplacements, pas de 
formalités.

Renseignez-vous

Par rapport au Dollar-papier 
le prapc vaut 70 fois moins qu’ep 14

17 Septembre — Sir Stafford 
Cripps rentre précipitamment à 
Sandres, venant de Washington, 
les anglais ne gardent que peu 
d'illusions quant à la dévaluation 
de la Sivre.

18 Septembre — J. a dévalua­
tion de la Sivre est officiellement 
annoncée en fin de journée. Sa 
devise anglaise perd presque un 
tiers de sa valeur. Six autres mon­
naies suivent.

19 Septembre — Cn france, 
les bourses des valeurs, les mar­
chés de l’or et des devises sont 
fermés pour permettre au fonds 
monétaire internctionatjde statuer 
sur la dévaluation du franc.

tableaux

DERNIÈRES

« Nevers-Dimanche »

1 ’ OBSCURANTISME
plongée notre vieille Europe.

Il est symptomatique de consta­
ter que ce sont justement les par­
tis suisses, d’essence fondamenta­
lement syndicaliste, qui ont fait la 
campagne la plus acharnée contre 
l’adoption de l’initiative de « re­
tour à la pleine démocratie »... 
Leur défaite ne manquera pas, tôt 
ou tard, d’avoir des conséquences
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Belgique, Finlande, Irlande, Israël, Norvège.

ON DIT QUE 
des journaux de la col­
laboration paraissent 
en France, actuelle­
ment.

C’est un scapdale, di« 
ront certains...

NON, c’est très utile ! 
...car, par leurs lecteurs 
et ceux qui les soutien­
nent, on peut repérer 
les ex - collaborateurs 
que l’on pe connaissait 
pas !
liiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiniiiii:

® Nous approuver, c’est BIEN 
Nous soutenir, c'est MIEUX ! 
FAITES-NOUS des ABONNÉS

Le Film 
des

Evènements

27 Septembre - ©p 
apprend que le bureau 
de l’Asserpblée Natio­
nale statuera mardi sur 
la rentrée anticipée du 
Parlement. Les grou­
pes politiques etudient 
les répercussions de la 
dévaluation selon leurs 
intérêts électoraux!
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Dévaluation semi-imiversolle
Beaucoup ne voulaient pas y 

croire, malgré les avertissements 
donnés, depuis plusieurs semaines, 
ici-même et chez plusieurs de nos 
confrères... aussi pour certains la 
brutalité apparente de la mesure 
fut-elle une véritable stupeur, bien 
que, par un délicieux euphémisme 
la dévaluation du Franc fut pré­
sentée comme une « revalorisa­
tion » compte tenu de la dévalua­
tion des monnaies de la zone ster­
ling.

Il n’empêche que c’est bel et 
bien une dévaluation puisqu’il faut 
désormais plus de Francs français 
pour acheter un dollar ou un Franc 
suisse.

Quant aux répercussions écono­
miques, il faudra sans doute de 
longues semaines pour en appré­

heureuses chez nous et ailleurs.
Remercions donc la Suisse d’être 

la première à s’engager sur la vé­
ritable route de la liberté, route 
que les autres peuples devront bien 
suivre s’ils ne veulent tomber ni 
dans la dictature fasciste, ni dans 
la dictature communiste.

Robert-Hilaire

CEUX DONT LA DEVALUATION
Suède, Italie, Hollande, Grèce, Canada, Allemagne Occidentale... et 

peut-être la liste n’est-elle pas close.
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■ Actualité Régionale il
©î? vous prie 
d’insérer :

En réponse à l’article 
même, le 10 septembre 
sous le titre « Après les
de St-Parize et de Mars », le Maire 
de la commune de St-Parize-le-Cbâ-

paru ici- 
dernier, 

incendies

2© Septembre — Sa dévalua­
tion du franc, par rapport au dol­
lar, est annoncée au pays comme 
une revalorisation vis-à-vis du 
sterling. C’est ce qu'on appelle du 
camouflage !

21 Septembre — Pays ont 
dévalué, 6 autres s'apprêtent à te 
faire. Se dollar vaut 35o francs 
(7o fois plus qu’avani Ifj, et ce­
pendant H n’a plus, depuis long* 
temps sa valeur-or.

22 Septembre — Ses premiers 
remous politiques et sociaux com­
mencent à se faire sentir. Convo­
cation anticipée du oartement, li­
berté ou blocage des salaires sont 
à U'ordre du jour.

NOUVELLES
NE MANQUEZ PAS DE VOIR 

à FALBALAS »■’
Itata des Cteesl

4 S Rue de la Barre — NEVERS

SES
LAINAGES SCIERIES

Sop nouveau Rayop de 
tabliers écoliers

nEUERSDIIÏinnCHE
iLe Grand Hebdomadaire du Centre! 
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cier toute l’ampleur.
Dans quelle mesure le gain que 

nous réaliserons dans notre com­
merce extérieur, avec la zone ster­
ling, compensera-t-il les pertes que 
nous subirons dans celui fait avec 
la zone dollar ?... .c'est le secret de 
demain !

Quelles en seront les conséquen­
ces sur l’indice des prix, et partant 
les revendications sociales, il n’est 
nullement besoin d’être grand clerc 
en la matière pour prévoir que, 
d’ici peu de jours, nous en aurons 
un aperçu.

Ce que, d’ores et déjà, l’on peut 
faire ressortir, c’est l’incidence 
dollar : Nous avons d’énormes em­
prunts faits en Amérique, rem­
boursables en dollars, il nous fau­
dra donc beaucoup plus de Francs 
pour atténuer notre dette... cela 
nous appauvrit !

Dans l’aide économique à l’Eu­
rope l’Amérique envisage de nous 
fournir des dollars en échange de 
marchandises. Mais en raison de la 
dévaluation il faudra demain four­
nir beaucoup plus de marchandises 
qu’hier pour obtenir le même

LES PAYS OUI 
ONT DEVALUE
Angleterre, France, Egypte, Aus­

tralie, Nouvelle-Zélande, Afrique 
du Sud, Inde, Birmanie, Danemark 

devoir 
aurait 

conseil

tel nous prie d’insérer :
« La personne qui a cru 

faire paraître cet article 
mieux fait de donner son 
éclairé au cours d’une délibération 
du conseil municipal. Elle ne doit 
pas oublier que les réunions du 
conseil municipal sont, en princi­
pe, publiques et qu’il est beaucoup 
plus correct de critiquer en face 
que de rester dans l’anonymat.

« Il est vrai qu’il est toujours plus 
facile de critiquer que d’adminis­
trer.

Le Maire : 
(Signé) Gilbert •

RENTRÉE
IDES CLASSES

PETIT PARIS
84 Rue du Commerce — èiEVERS

GRAND CHOIX 
en Trousses garnies, 
Cartables, Serviettes Ecoliers 
Chemises, Pyjamas garçonnets

Singerie fillettes

Dp peu de prudence 
S.V.P.

Lundi, sur le pont de Loire, à 
Nevers, un camion chargé d’herbes 
mouillées, traçait son chemin avec 
de la vase gluante, d’où source de 
dérapages dangereux pour les cy­
clistes et autres véhicules qui le 
suivaient. A notre avis un tel char­
roi constitue unegrâve imprudence 
de la part de ceux qui l’ont fait fai­
re et il eut été moins périlleux, pour 
les autres, d’attendre que ces her­
bes soient un peu asséchées avant 
de procéder à leur enlèvement.

★ La rentrée des classes est fixée 
au 1er octobre (un samedi !) soyons 
sûrs que la plupart des bancs se­
ront vides.

nombre de dollars... cela nous ap­
pauvrit !

L’Amérique s’apprête à investir 
des capitaux dans l’industrie Euro­
péenne. Mais avec le cours avan­
tageux du dollar, c’est à bon comp­
te qu’elle pourra acquérir, chez 
nous, des positions-clé... cela nous 
appauvrit et nous met en tutelle !

Tel est le premier bilan d’une 
mesure financière que nous subis­
sons sans doute, mais que nous au­
rions pu éviter si on avait pris en 
considération notre projet de créa­
tion d’un « Franc-Gallia » au 1/100' 
de la valeur 1947.

Léo Marchal

Méipento Nivernais
Il TOUT CE QUI VA se DÉROULER DANS Ltk NïÈVlRH : |

BALS, fêtes, sports, MANIFESTATIONS DIVERSES S

Parlons « extincteurs »
Les incendies étant à l’ordre du 

jour de l’actualité, il est naturel que 
les moyens de défense le soient éga­
lement.

En fin de semaine dernière écla­
tait un incendie à Neuvy-sur-Loire, 
dans un Hangar appartenant à M. 
Bonin. En attendant l’arrivée des 
pompiers de Cosne, des personnes 
munies « d’extincteurs » apportè­
rent les premiers secours et, grâce
iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiigiiiiiiiiiiiiiaiiiiiiiiiiiiigiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii

LE BRIN DE LAINE
TOUTES LES GRANDES MARQUES

Chat-Botté, Marigold, Le Marin, Pernelle, Sefil, etc...
CHAUSSETTE-LAYETTE-SPORT-ZÉPHYR-VESLE-Pull OVeR
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en QUELQUES 
Lignes

★ RIZ — 500 gr. aux ayants- 
droit. Coupon ne 10.

-fc Une Exposition internationa­
le de l’Habitat Rural a lieu à Lyon, 
au Grand-Palais, du 24 septembre 
au 9 octobre.

★ En suite de l’augmentation du 
prix du lait, le prix du beurre de 
ferme, vendu du producteur au 
consommateur est fixé à 540 
le kilo.

frs.

des

Vo-

^UcIOURID’MUI 
SAMEDI

★ 24 et 25_septembre, Fête 
Vendanges à Garchizy.

★ 24 septembre, Eoire aux 
lailles à La Charité.

★ Ce soir à Cosne, début de la 
Fête de St-Michel avec retraite 
aux flambeaux.

★ A Nevers, à 18 h. au Pré-Fieu 
ri, réunion de clôture en athlétis­
me avec le Kilomètre régional.

A vendre TW
Rhône, 12ç C3, Type R2, excellent 
état de marche, état neuf. FRAN­
ÇOIS, 5 avenue Marceau, Nevers, 
Téléph. 2-13.
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A PARTIR DU 2 OCTOBRE 
la S.N.C.F. double les relations ferroviaires avec Nevers. Enfin I ce n’é­
tait pas un luxe, mais une nécessité I

le PRÉSIDENT QUEUILLE
Dans un discours prononcé, il y 

a quelques jours, à jfeuvic-d’Lisse! 
le président Queuille a déclaré :

« La paix, tout le monde est dé­
sireux en France de la voir à ja­
mais établie. Mais est-cn sur que 
cbea les autres, il y a ce même 
désir ? Nous voulons avoir l’as­
surance que les verrous sont so­
lidement farinés »...

Ces paroles, dans la bouche d’un 
homme politique qui, par la situa­
tion qu’il occupe, est contraint de 
mesurer la portée exacte de ses dé­
clarations, sont significatives.

Elles sont l’expression du ma­
laise qui règne dans le domaine in­
ternational où d’aucuns bêlent la 
paix, tout en pratiquant des mé­
thodes qui préparent la guerre.

« Nous voulons avoir l’assuran­
ce que les verrous sont solidement 
fermés » a dit M. Henri Queuille.. 
Nous aussi, en tant que citoyens 

à la promptitude de la lutte ainsi 
menée contre le sinistre, les dégâts 
purent être limités.

Le fait mérite d’être souligné car 
il prouve que si les municipalités 
rurales créaient des postes d’extinc­
teurs dans divers points de chaque 
commune, les premiers secours, en 
cas d’incendies, pourraient être plus 
rapides et des milliards seraient 
ainsi économisés à travers le pays.

DEMAIN
dimanche

★ 25 septembre à Nevers, Com­
mémoration du 31“ anniversaire de 
la Victoire d’Orient. Rassemble­
ment place de l’Hotel-de-Ville à 
9 h. 45

★ 25 septembre, Kermesse à St- 
Léger-des-Vignes.

25 septembre, prix cycliste 
des vendanges à Garchizy.

★ Fête de la St-Michel à Cosne.
Fête du quartier des Baraques 

à La Machine.
★ A partir de 9 h. 15 à Decize, 

manifestations de la Sidi-Brahim.
-Ar Concours Hippique à Chal- 

luy, route de Nevers-Bourges, à 
partir de 14 h,

★ Fête de Mavé à Moraches.
■Ar Fête de l’ARAC. et des an­

ciens P.G. à Parigny-les-Vaux.
★ Ce matin à Nevers, Concours 

de pêche de l’Union locale des 
Syndicats.

★ Sortie du Moto-Club Niver­
nais pour la visite des Caves des 
Perrières (Sancerrois). Départ de 
Nevers à 13 h. 30, place Wilson.

■fr Fête de Ste-Claire à Rouy.
■Ar A 9 h. 30 à l’Hotel de la Poste 

à Chatillon-en-Bazois, réunion des 
jeunes de la classe 5o.

»

'l 949
Abonnement ; UN AN, 150 francs 
(on s’abonne dans tous les Bureaux 
de Postes — Ch. Post. Dijon 57.99)

DÉCLARE
qui, en cas de coup dur, ne subis­
sent pas seulement la guerre mais 
.. .la font 1

Seulement ce ne sont pas uni­
quement des alliances et des pro­
messes d'armements qui peuvent 
« fermer les verrous »... nous ai­
merions voir la France forger elle- 
même les armes capables de la 
mettre à l’abri d’une nouvelle in­
vasion ; nous voudrions voir la 
France comprendre « qu’avant de 
compter sur les autres il faut d’a­
bord compter sur soi-même » et 
que le meilleur moyen, pour vivre 
en paix, c’est de vivre chez soi.

Les discours les meilleurs ne 
sont que des discours auxquels les 
actes sont toujours supérieurs.

Antoine Despierres

NEVERS-DIMANCHE 
r e- 4 er des hebdomadai­
re- A RES DU CENTRE

son ancienneté 
sa diffusion

son influence 
la sûreté de ses informations 
la portée de ses campagnes 
son rendement publicitaire

rayonne sür
25 Cantons

713 Communes
1.000 Hameaux

250.000 habitants

SPORTS
19Ü DIMMNeBH

(Sous réserve des modifications pou­
vant intervenir en dernière heure)

★ FOOTBALL.
— Fourchambault rencontrera 

Montferrand.
— Vauzelles reçoit La Machine.
— Decize reçoit Nevers 01.
— Luzy reçoit Clamecy.
— Lapalisse reçoit Imphy.
— Vichy reçoit Corbigny.
— U. S. Cercy reçoit La Machi­

ne (R)
— Sémelay se rend à Luthenay.
— Garchizy reçoit St-Saulge.

★ En rugby, au Pré-Fleuri, gran 
de rencontre avec l’U.S. Métro.

★ 25 septembre, Course cyclis­
te à Devay.

Mobtepir
. des verres

A VOTRE VÜE

CLAIRUUE
OPTICIEN

54 Rue du Commerce — NEVERS

CETTE SEMAINE
■Ar 27 septembre à 10 h. 30, à la 

Préfecture, ouverture de la 2* ses­
sion ordinaire du Conseil Général.

★ 26 septembre, Prix cycliste 
des Jeunes à Champlemy.

■A" Jeudi, Foire de la St-Michel à 
Cosne.

PROCHAINEMENT
-fc 9 octobre, à Corbigny, Fête 

de l’institution St-Léonard.
★ 29 octobre, à Nevers, Foire- 

Concours des Reproducteurs Cha- 
rollais.

. ★ Les répétitions de La Vauzel- 
lienne débutent le 3 octobre.



NEVERS-DIMANCHE LA VOIX DE LA RÉSISTANCE

Le Conte de CLAUDETTE

"ROI... JE VEUX PAS
ALLER AU PARADIS”

Après cinq ans d’absence, je fus 
surprise en arrivant à Dasqua de 
voir tous les volets fermés, alors 
que jadis ceux-ci ne servaient de 
clôture que pendant de longues ab“ 
sences. Or, le jour pointait à peine 
lorsque je soulevais le loquet de .la 
porte de Tante Agall e mais, à ma 
grande stupéfaction, la porte resta 
close et je dus frapper et appeler 
pour qu'elle s’ouvrit devant moi.

Comme je manifestais mon éton­
nement, Tante me dit : « Que veux- 
tu, depuis plus de deux ans il en est 
ainsi, rapport à celui qui habite la 
« Sapinière » et qui est un drôle 
d’individu ; d’abord on sait ni d’où 
y vient, ni ce qu’il fait tout seul 
dans c’te maison faite pour loger 
toute une famille et même que, lors­
que la Brigitte a été y faire ses of­
fres de service, y l’a regardée d’une 
drôle de manière et lui a dit que si 
y l’en avait besoin y saurait ben lui 
dire, et jamais depuis personne est 
rentré même dans le parc, y fait 
son ménage, son jardin...

« .. .Et même que personne s’oc­
cupe de son linge, pourtant l’est 
toujours mis comme un milord ; 
des fois y part, on sait même pas 
où, puis quand y revient il amène 
un gosse toujours sale et dépenail­
lé qu’îl a récolté par là quelque 
part. Alors on entend celui-ci crier 
ou rire pendant quelques semaines 
puis, tout à coup, a disparait et c’est 
fini. Dès ce moment l’homme n’a- 
chête plus de viande ni pour lui ni 
pour ses chiens. Ça dure toujours 
plus d’un mois, puis v’iaqui repart 
et ramène un autre gosse et, .què- 
ques semaines après a recommence 
à plus acheter de viande...

« ...Mais figures-toi que l’autre 
semaine, comme- le père Gustave 
passait devant la Sapinière, v’ia 
qu’il entend pleurer le gosse qu’é­
tait là depuis plus d’un mois ; alors 
y s’aggripe au mur et il entend le 
gamin qui disait en pleurant : Non, 
non, je veux pas aller au Paradis., 
mais le lendemain le gosseétait plus 
là et le boucher revoyait plus l’hom­
me. Alors on a compris et hier le 
père Gustave a été dire la chose aux 
gendarmes. Sûr que ceux-ci'vont 
pas tarder à venir, mais en atten­
dant v’ia au moins une dizaine de 
gamins qui disparaissent. »

U était à peine dix heures, lors­
que je vis, en effet, apparaitre trois 
gendarmes accompagnés du briga­
dier ; ils entrèrent en passant pour 
questionner ma tante qui leur fit à 
peu près le même récit qu’elle m’a­
vait fait quelques heures plus tôt. 
En quittant la maison ils entrèrent 
chez le Maire, et l’enquête continua 
presque tout le jour.

Ce fut dans tout le village une 
véritable journée de commérages, 
tout le monde s’attendant à voir 
l’homme emmené les menottes aux 
mains. Or, ce ne fut que le lende­
main que les gendarmes se rendi­
rent à la Sapinière. En un instant 
tous les habitants furent réunis de­
vant la grille clôturant la propriété 
et les langues allaient leur train 
lorsque les gendarmes apparurent, 
accompagnés de celui que l’on ap- 
p lait communément « l’Ogre »... 
mais quelle ne fut pas leur stupeur 
en voyant les agents de la force pu­
blique lui serrer la main en s’ex­
cusant de l’avoir dérangé.

Devant cette foule amassée de­
vant son domaine, le solitaire re­
garda tous ces gens avec un air de 
mépris puis, refermant la grille, 
on le vit remonter -vers sa demeu­
re par la grande allée bordée de su­
perbes sapins, escorté de ses deux 
fidèles compagnons, deux énormes 
molosses dont les crocs puissants 
savaient inspirer le respect et la 
prudence à ceux qui auraient été 
tentés de l’oublier.

CHAPITRES SUITE 39
SOUS L’INFLUENCE MALEFIQUE 

DES DIEUX
— J’en serais d’autant plus d’avis 

que Maître Béroud sera là d’ici une 
heure et qu’à eux trois ils arrive­
ront peut-être à découvrir l’auteur 
de l’envoi de ceîte photo et par lui 
à connaître la' vérité.

Lorsque sa femme le mit au cou­
rant de sa visite, le colonel entra 
dans une grande fureur puis, d’un 
pond, il se rendit auprès des deux 
avocats se jurant bien de faire 
payer à son auteur cet acte abomi­
nable; après avoir recherché le mo­
tif qui avait pû faire agir l’expédi­
teur de cet envoi chacun fit connaî­
tre le moyen qui lui paraissait le 
plus pratique pour le démasquer, 
persuadé d’arriver par lui à faire 
surgir la vérité et ce fut d’abord 
Maître Berne qui eût le premier la 
parole mais sa proposition fut re­
jetée d’un .bloc tandis que celle de 
maître Béroud, tout eh retenant 
l’attention, donna lieu à quelques 
objections car en voulant confier 
l’enquête à un détective privé on 
risquait des indiscrétions et, d’au­
tre part, en interrogeant le person­
nel du duc on mettait le coupable 
sur ses gardes et c’est alors que le 
colonel déclara qu’à son avis il fal­
lait mener l’affaire militairement 
c’est-à-dire qu’il fallait d’abord re­
connaître le terrain sur lequel on 
devait opérer, or, dit-il, celui-ci est 
Marseille jmisque le recommandé

Nos Ecljos & Documentaires

Or, savez-vous quel était cet ogre 
qui mangeait les enfants ?

Tout simplement celui qui devint 
quelques années plus tard mon ma­
ri, Un philanthrope qui passait son 
temps à recueillir les enfants, aban­
donnés dans ce grand Paris où la 
misère est masquée par l’opulence, 
et qui, après un séjour de quelques 
semaines au cours desquelles il s’ef ■ 
forçait de leur faire oublier leur 
misère, les plaçait au « Paradis », 
institution où ils recevaient, avec 
des soins particuliers, une éduca­
tion susceptible' de leur permettre 
de devenir des hommes honnêtes 
et bons, capables de rendre à leur 
tour de grands et utiles services.

Et maintenant, à Dasqua, on ne 
parle plus de l’Ogre que pour en 
vanter les mérites... Ce qui ne nous 
empêchent pas, pour vivre heureux, 
de vivre cachés derrière les murs 
de notre petit domaine où chantent 
dans le calme des beaux jours, les 
petits oiseaux et où sont toujours 
recueillis ceux que le vice ou la mi­
sère a privé d’asile.
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— M. Collin a pris en gérance libre 
un fonds de photographie sis à Tannay 
et appartenant à Mme Vve Hittinger.

— A Prémery, des modifications sont 
intervenues dans la répartition des parts 
de la société l’Eleclro-Rural Moderne.

— La société Maison Westre a établi 
son siège social à De.cize, place St-Just.

— Le capital de la Compagnie Electro 
Industrielle, à Garchizy, a été porté à 
102 millions.

■— Le siège de la Société de Trans­
ports S.O.N.I.T.R.A. a été transféré de 
Plagny à Gours-ies-Barres (Cher); des 
modifications se sont produites dans la 
répartition des parts de la dite société 
et le capital en a été porté à 300 mille 
francs.

— A Cosne, M. Bailly, a acquis l’en­
treprise de transports Petit.

— M. Thomas, de Sancoins, a acquis 
la boucherie Mathé, rue Léopold-Lucas 
à Fourchambault.

— A Nevers, la Société d’Application 
du Béton Armé SAIBBA a porté son 
capital à 6.320.000 francs.

a

a

DI BON RÉVEIL 
comme toute L’HORLOGERIE 
s’achète CHEZ

R. ïoureii
Maison PERRIN

10 rue La-Fayette — Nevers — Tél. 11-53
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La 2“ République ataande
possède désormais 

sop Président et sop Chancelier

COURS MOYENS 
DES MARCHÉS

 nouvelles Galeries
allô Q.2I 6 à 14 Rue des Ardilliers DEVERS

Le 24 Septembre

CHAUFFAGE ■ MÉNAGE
Série Casserelles alu
Série Casserelles alu fort
paiteuts
Marmites
Seaux Hygiéniques
Cuvettes depuis
Garnitures Toilette

525

4SO

750
125
600

330
125
335

52

■Wassin^ues 50x60 
Bresse Parquet 
Balais Crin 
Encaustique N©ga dep. 
Sacs Provisions 
Savon Marseille 400 gr. 
Papier Hygiénique

Choix étendu de Cuisinières èt Appareils de Cïjauffa^e

Visitez nos rayons ALIMENTATION
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Renseignements utiles
★ Les déclarations de récolte de 

blé et de seigle doivent être faites 
dans les mairies avant le 30 sep­
tembre.

★ Du 1 au 15 octobre, révision 
des listes des électeurs consulaires 
pour les tribunaux de comnîerce 
de Nevers et Clamecy et de la

Electricité de France (Service National
BONS D ELECTRICITE * 5

A REVENU VARIABLE ans
émis pour le Financement des dépenses de 
TRAVAUX NEUFS (ARR. DU 21 JUIN 1949 PUBLIE 
au Journal officiel du e juillet 1949.

FORME : au porteur eu à -ordre
COUPURES : Frs. 5.000, 10.000, 

100.000, 1.000.000
INTERET : payable annuellement et 

d’avance — Pour la première année : 
taux d’intérêt 4 °[o — Pour les années 
suivantes : Le taux de 4 °{o net, qui est 
un minimum garanti, sera majoré en 
fonction de l’augmentation de la pro­
duction totale d’électricité en France.

La valeur des coupons sera en outre 
augmentée de 10 °[o quand ils seront 
remis en paiement comptant de quittan­
ces d’électricité.

DATE de JOUISSANCE : 16 août 
1949 — L’émission est limitée. Elle pour­
ra être close sans préavis.

ON SOUSCRIT PARTOUT

Chambre de commerce de la Niè­
vre.

★ Les jeunes gens des classes 50 
et 51, désirant servir dans les trou­
pes aéroportées, sont invités à sui­
vre le stage d’entrainement qui 
commencera en octobre à la Ca­
serne Pittié à Nevers.

★ La revalorisation des pensions 
de la Sécurité Sociale est effective 
depuis le 1er avril. Cette revalori­
sation s’obtient en multipliant la 
pension actuelle par le coefficient 
1,15.

Si vous avez ui? 
Salon d’Atteste...

Membres des Professions Libé­
rales,

Bureaux Administratifs, 
Commerçants,

Laissez « Nevers-Dimanche » à la 
disposition de ceux qui ont re­
cours à vos services, ils trouve­
ront le temps moins long, car sa 
lecture les intéressera au plus 
haut point.

Le Gérant, Ant.-Emile Desroches.
Imp. « Nevers-Dimanche », à Moiry

— Mme Vve Jamet a vendu a Mme 
Palatre un hotel-restaurant, sis 28 rue 
de Mouësse à Nevers.
2» PUBLICATION

— La société des Etablissements Car­
din et Habert a transféré son siège so­
cial de la rue du Champ de Foire, à 
Nevers, à la Baratte à St-Eloi.

— M. Malbequi, d’Auxerre, a acquis 
la boulangerie Chatillon à Corvol-l’Or- 
gueilleux.

— A Tannay, le bail d’un commerce 
de photographie, consenti par Mme Hit- 
tinger à M- Charnet, a été résilié.

— M. Barbette a acquis la pharmacie 
Lécuyer à Cercy-la-Tour.

— M. Dallois, de Moulins, a acquis 
un fonds de bonneterie appartenant à 
la société Charbonnier père et fils et sis 
rue du Commerce à Cosne.

— Mme Vve Mousselin, de Sancoins, 
acquis la pâtisserie Nourry à Donzy.
— M. Attal, de Coulanges-les-Nevers, 
acquis le bail commercial de la Ville

de Troyes, rue de la Barre, à Nevers.
— Des modifications ont été appor­

tées dans la répartition des parts de la 
société des Etablissements Louis Libault 
et C° à Plagny.

— La Bonne Maison, à Nevers, a por­
té son capital à-5.500.000 francs et mo­
difié l’article 14 des statuts.

— A Ghâteau-Chinon la Société Mor­
van va porter son capital à 15 millions.

— Le bail artisanal d’une marécha- 
lerie-serrurerie, sise rue du 4-Septem- 
bre à Fourchambault, consenti à M. 
Till, a été résilié par accord réciproque 
des parties.

— A Cosne, M. Hoube a acquis le ba­
zar-armurerie Le Masson, rue Duguet.

— A Nevers, la société Covini a don­
né en gérance libre à M. Pachout, un 
fonds de vins et spiritueux, sis Quai de 
Loire.

— M. Prat Henri, de Nevers, a été 
nommé gérant de la Société Ç.O.V.I.N.I 

Les Ventes
aux enchères

*- 2 octobre à 15 h., à la mairie de 
Trucy-l’Orgueilleux, vente de 35 chênes 
et 4 hêtres pour bois de charpente.

— 8 octobre à 14 h. à la Justice de 
Paix de St-Araand-en-Puisaye, adjudi­
cation sur surenchère du dixième, de 
l’Usine Céramique Manugrès. Mise à 
prix 748 mille francs.

— 11 octobre, à 11 h. au Palais de 
Justice.de Nevers, vente, sur surenchè­
re du dixième d’une propriété sise à la 
Croix de Vouilly à Gercy, dépendant de 
la communauté et succession . Bourni- 
que-Beugnot. Mise à prix : 121 mille 
francs.

— 8 octobre à 16 h., en l’étude de 
M° Bardu à La Charité, vente sur licita­
tion d’une propriété rurale, sise à St- 
Aubin-les-Forges, comprenant bâtiments 
d’habitation et d’exploitation, 10 hecta­
res de bois et autant de sol à reboiser. 
Mise à prix : 1 million 5.

Dans lesSociétés 
d’affaires

— Un jugement rendu par le Tribu­
nal de Cosne, à la requête des Etablis­
sements Lambiotte à Premery, homolo­
gue la décision des porteurs de bons 
5 1|4 °|o 47 de se grouper en une masse 
jouissant de la personnalité civile.

ABONNEZ-VOUS I
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LES FOIRES 
DE LU SEMAINE

Lundi — Tannay.
Mardi — Saint-Révérien et Chateau- 

neuf.
Mercredi — Rouy.
Jeudi — Cosne
Samedi — Saint-Saulge et Donzy.

Sauf qu'il ne s’agit cette fois-ci que 
de l’Allemagne de l’Ouest, à 30 ans 
d’intervalle le scénario est le même... 
Vaincus, les allemands font semblant 
de se ranger sous la bannière de la Ré­
publique, élisent un démocrate capable 
d’inspirer confiance a leurs vainqueurs, 
et... mais n’anticipons pas !

L’avenir seul pourra nous dire si le 
scénario se renouvellera complètement 
et si le « nouvel Ebert » sera remplacé 
par un quelconque Hindemburg prépa­
rant le lit d’un autre Hitler.

C. Legrand
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QUE CHERCHEZ-VOUS..
fa clientèle qui, passant tous 

les jours devant votre porte, est au 
courant de toutes vos initiatives ? 
J/on, rj’est-ce pas !... fa clien­
tèle que vous désires attirer, c’est 
celle des bourgs et des hameaux 
qui n’a même pas le temps de lire 
un journal chaque jour... Jîlors 
faites voire publicité dans "jYe- 
versfDimanche ' !
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r
our vos Baptènjes, Noces et Banquets...

LA PATISSERIE S -BTIENNE
R. MUZEAU 2 Rue de la Barre NEVERS

Son MOSKirCS Ses GLACES portatives

BASSE-COUR
Poulets ..............
Poules ...............
Oies ....................
Dindes ....
Canards ..........
Lapins .......... .
Pintades ........

BÉTAIL
Veaux .................
Bœufs .................
Moutons .............
Porcs ..................
Porcelets ............

PRODUITS de 
la FERME

Beurre. •.............
Œufs ...................
Fromages............
Pigeons ..........

LÉGUMES
Haricots verts .. 
Artichauts ..........
Choux............... .
Tomates ..............
Choux-fleurs .... 
Oignons ..............
Pommes de terre. 
Salades...............
Carottes ..............
Melons ...............

FRUITS
Bananes .............
Raisins.......... .
Pêches ...............
Pommes ..............
Pruneaux  
Prunes ...............
Dattes..................
Oranges ............
Citrons ....
Abricots ..... .......
Poires .................

de
250 
160 
150 
i20 
150

9O 
25O

à
280 
200 
165 
16O 
200
120 
270

0 
O

170
90

140
160
I9O

540
150
35
75

100

5o
35
70
60
20
90
60
4o

130
80
40
20

20

200 
120 
18O 
180
200

160
45

120

60
40
80
65
22

100

6o

150
9O 
60
50

40

o
M

le kilo 
la dz. 
pièce

«

Q 
Z w

O

5
3
5
3
3
3

>|o 1949..................... .................
% ............................
% 1920 ......................................
% 1942 ......................................
1/2 % 1942 ................................
% 1945 ........................... ..........

BANQUES ET DIVERS
Banque de France .....................
Banque d’Indochine ...................
B. N. C. I.......................................
Banque de Paris ........................
Union parisienne ......................
Comptoir d’Escompte... .....................
Crédit commercial de France .. 
Crédit Foncier ...........................
Crédit Lyonnais ..........................
Société Générale ................... ,....

VALEURS DIVERSES
Suez Cap.......................................
Générale des Eaux .....................
Lyonnaise des Eaux ...................
C. P. D. E.......................................
C,e Générale Electrique...............
Electricité de Paris ...................
Energie industrielle ...................
Longwy .....................................
Chatillon com.......... ....................
Citroën B ....................................
Forges Nord-Est ........................
Denain-Anzin .. ...........................
Louvroll Montb ..........................
Peugeot .......................................
Creusot .......................................
Tréfileries Havre........................
Béthune ......................................
Courtières ..................................
Lens .................................. . ........
Vicoigne ................................ .
Motka ..........................................
Nickel .........................................
Penarroya .......... ............. .........
Française des Pétroles ..............
Gafsa ...........................................
Air Liquide ................................
Ugine ..........................................
Kuhlmann ..................................
Péchiney ....................................

DERNIER 
cours

cou rs
Précédent

79 90 79
59 10 57

111 80 112
58 56 80
62 61 70
58 20 57 20

5760 5750
12500 12395

792 781
1401 1415
1190 1210
1422 1422
1140 1170
1240 1270
1500 1530
1500 1510

107500 108500
775 770

1620 1685
1656 1682
4030 4040

790 762
1600 1600
2890 3000

915 960
1250 1250

845 865
1531 1530
1445 1445

990 1000
5100 5185
1581 1625

9200 9350
1606 1540
1631 1615
1785 1775
1168 1168
1190 1150
2025 2050
1600 1626
1105 1090

Rhône-Poulenc ...............
Saint-Gobain ..................
Port Rosario ..................
Chargeurs Réunis .......... .
Messageries ....................
Transatlantique ............
Quilmès ..........................
Raffinerie Say ............... .
Ciments français ..........
Poliet .............................
Caoutchouc indoch........
Dunlop ...........................
Terres Rouges ..............
Cle Algérienne ...............
Tabacs Maroc ...............
Young ...........................
Canadian Pacifie ..........
S. K. F.............................
Géduld (cp. 26) ............
Rio Tinto (cp. 25) .........
Wyonning .....................
Mex. Eagle ................. . .
Schell (cp. 25) ..............
De Beers ........................
Goldflelds ......................
Rand Mines ...................

OR ET DEVISES 
Or fin .. ...........................

Napoléon ........................
Suisse 20 francs ..........
Un. Lat............................
Souverain .... ................
20 dollars ......................

DEVISES
Dollar ....................................
Escudo .........................................
Suisse.................................. .........
Belge...................................................
Djibouti ..............................................

COMMENTAIRE
f’or, les devises et certai­

nes valeurs étrangères com­
mencent à subir l’influence 
de la dévaluation.

la Louve aux Yeux Verts
ROMÆJtf DRÆHS ATIQUK X-E FX-XJS F ÆSSIOIVIV ATWT
est parti de là, c’est donc à Marseille 
qu’il faut aller, muni de la photo, 
afin de découvrir l’opérateur, en 
visitant tous les studios, si cela 
était nécessaire, car celui-ci une 
fois découvert, la chose irait vite; 
je connais à fond la technique de 
l’opération, ajouta-t-il, et je saurais 
mener le combat jusqu’à la victoire, 
l’un des deux adversaires devant, 
comme de juste, rester sur le ter­
rain.

— Bravo, dit maître Béroud, mais 
dans toutes les batailles il y a des 
combattants et non pas un combat­
tant et c’est pourquoi je vous pro­
pose de me prendre comme officier 
d’ordonnance afin d’être toujours à 
vos côtés dans les cas durs.

— Accepté, mais à condition que 
maître Berne veille attentivement 
sur ceux que nous laissons à sa 
garde, c’est-à-dire sur les deux 
fiancés et sur leurs mamans.

— Soyez sans crainte, chers amis, 
j’y veillerais.

Le départ décidé eût lieu le soir 
même et, dès le lendemain, le colo­
nel escorté de maître Béroud com­
mença sa tournée chez les photo­
graphes de la ville piais, hélas, au

MjOIVDE
bout de deux jours, il n’avait encore 
rien découvert car à chaque pré­
sentation de la photo, chacun dé­
clarait qu’elle ne sortait pas de chez 
lui; d’autre part les nouvelles re­
çues de Lyon n’indiquaient aucune 
amélioration dans l’état de santé des 
deux victimes et maître Béroud 
commençait à désespérer lorsque le 
matin du troisième jour un petit 
photographe installé depuis peu les 
orienta sur les ouvriers en chambre 
travaillant pour .diverses maisons, 
mais plusieurs furent visités sans 
résultat.

— Je crois, dit maître Béroud, que 
nous perdons notre temps, car je 
doute que ces retoucheurs possè­
dent l’outillage nécessaire à ce gen­
re d’opération.

— Allons toujours, dit le colonel, 
dureste il ne nous en reste plus que 
sept à visiter avant d’être fixé sur 
la valeur de mon idée.

Les deux premiers n’apportèrent 
aucun intérêt à l’affaire, mais le 
troisième, après avoir regardé avec 
la plus grande attention la photo 
présentée et l’avoir retournée dans 
tous les sens, déclara : « Cette .photo

DERNIER
Précédent

P TSF?
sort de chez Phillipp, lui seul pos­
sède ce genre de carton, malheureu­
sement, depuis huit jours il a quitté 
le quartier pour s’installer je ne 
sais où,' car il a, paraît-il, hérité 
d’un parent. C’était temps, allez, car 
avec ses gosses, il crevait de faim...»

Muni de ce renseignement, les 
deux enquêteurs décidèrent d’aller 
dans les postes afin d’interroger les 
facteurs et grâce à cette idée génia­
le, ils parvinrent enfin à découvrir 
la demeure de ce dernier dans le 
quartier de la Capelette où ils arri­
vèrent avant midi et -eurent la 
chance de ne rencontrer au domi­
cile de celui-ci que sa femme qu’ils 
interrogèrent avec tant de bonho­
mie et d’alléchantes . promessés 
qu’elle n’hésita pas un seul instant 
à reconnaître que c’était bien son 
mari qui avait exécuté cette photo 
pour le compte d’une grande dame.

Comme ils allaient se retirer, le 
photographe entra et sans que sa 
femme ait eu le temps de le met­
tre au courant, il reçut les deux 
visiteurs dans un petit atelier fort 
bien aménagé.

— Votfs désirez, Messieurs ?

— Voici, cher Monsieur Phillipp, 
pourquoi nous venons vous trouver, 
dit le colonel : il y a quelque temps, 
alors que vous habitiez au Vieux 
Port, vous avez exécuté pour ma 
cousine une photo dont le fini est 
vraiment digne d’un véritable ar­
tiste et c’est pourquoi nous venons 
vous demander s’il vous serait pos­
sible de nous en faire troi^ autres 
spécimens; il est inutile de vous 
dire qu’ils vous seront payés au 
prix fort si vous nous les faites 
dans un laps de temps réduit car la 
Duchesse doit partir avec nous dans 
deux jours pour l’Australie et dé­
sire emporter ces photographies 
dans sa famille.

— De quelle photo s’agit-il, de­
manda Phillipp.

— Voici, dit le colonel, une de 
celles que vous avez exécuté.

Phillipp la regarda, puis la rendit 
en disant : « Je regrette, Messieurs, 
de ne pouvoir vous satisfaire mais 
cette photo ne sort pas de chez moi.

— Je vous demande pardon, elle 
sort de chez vous.

— Non, Messieurs, elle ne sort pas 
de chez moi.

— Vous mentez, dit maître Bé­
roud, elle sort d’autant plus de chez 
vous que vous êtes, à Marseille, le 
seul à posséder ce genre de carton­
nage et si vous continuez à nier il 
vous faudra aller. vous expliquer 
au commissariat de police, pour 
commencer, car, monsieur Phillipp, 
vous êtes une canaille et vous vous 
êtes prêté à une action malhonnête 
qui ne vous enrichira pas pour 
longtemps.

— Je crois, Monsieur, que vous 
m’insultez...

— Assez, dit le colonel, inutile de 
nier plus longtemps, d’abord parce 
que votre femme a reconnu que 
c’était bien vous qui avez fait ce 
travail, ensuite parce que votre 
complice vous accuse d’en être le 
promoteur et, enfin, parce que ce 
carton vous désigne comme l’exé­
cuteur.

— Ah, la coquine, elle ose m’ac­
cuser alors que c’est elle .qui, pro­
fitant de ma misère, m’a soudoyé et 
fait de moi son complice, c’est trop 
fort et vraiment elle a du toupet, 
mais je n’ai pas détruit les photo­
graphies qu’elle m’a fourni pour 
faire ce travail, ainsi qu’elle me 
l’avait fait promettre.

1416 
2300

26600 
2050
532
626 

23005
3860 
4600
910
880 

1200 
1218 
3170 

10190
260 

5280 
15700

7550 
14600

7250
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3455 
1830 
3875 
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1415 
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27100 
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24005 
3906 
4550
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3025
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7050 
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1670 
3575 
7200

641000 
4430
4300 
4220
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21040

618000 
4310
4120 
4060
4910

20200

350

82 15

163 25

330 40
13 07
83 30

7 50
154 10

— Et où sont-elles ces photogra­
phies que vous prétendez détenir î

Phillipp ouvrit un placard, en ti­
ra un sachet et exhiba devant ses 
visiteurs la photo de Claude en 
train de travailler et une de Roi- 
lande en robe de chambre.

— Mais, dit maître Béroud, ces 
photographies n’ont aucun rapport 
avec celle-ci.

— Certainement non, mais c’est de 
ces deux-là que j’ai tiré celle que 
vous possédez.

— Celà ne me paraît guère pos­
sible, reprit maître Béroud, car, en­
fin, il y a loin entre un homme assis 
devant sa table de travail et le mê­
me homme enlaçant la taille d’une 
courtisane.

— Certes, le travail est délicat et 
demande certaines qualités techni­
que, mais voyez qu’on y arrive tout 
de même; cependant, je dois vous 
avouer que celà ne m’est arrivé 
qu’une fois, que je l’ai bien regretté 
et que je le regrette bien davantage 
maintenant, mais ma femme était 
malade, je n’avais pas d’argent pour 
la soigner et mes enfants avaient 
faim...

(A suivre).
Illlllllllllllllllllllllllllllllllllllillllllllllll

NOTA — Nous rappelons à nos 
abonnés “Individuels” que l’abon­
nement d’un an leur donne droit à 
toutes les Editions A (Edition Gé­
nérale), l’Edition « Complémentai­
re » étant réservée aux abonnés en 
« groupe » et Centres de Lecture,
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